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Imposantes avaient été les cérémonies religieuses du 

irC ^ °^grès, surtout celles qui se sont déroulées à Saint-Jean 
bf ,tran et à Saint-Pierre du Vatican: faveur inestima- 

et. e de la part des autorités religieuses, dont l’équivalent, 
de (j,°yons-nous, se rencontrerait difficilement dans l’histoire

('

Q. ç n re> c’est cette atmosphère de ferveur et d’amour 
de 7 cnMers *.e Saint Sacrement, cette charité fraternelle, cet 

mousiasme qui ont été la caractéristique des séances.
ge ^ trayaux du Congrès ont dignement répondu, nous

de e t il’ ^ *a splendeur des cérémonies; on y a entendu 
;t- rjes.discours éloquents dont l’autorité s’augmentait encore 

I r|e.a haute dignité de ceux qui les prononçaient; puis 
Rapports précis et pratiques, très étudiés, sur toutes les 
Estions relatives au ministère eucharistique du Prêtre.

gr)^.?rnbre des questions résolues peuvent trouver leur 
Ci |a P lcation dans tous les milieux catholiques; de sorte que 

(lU’°ntUre ce comPte rendu, outre l’édification et la joie
i, |k,,C c apportera aux Prêtres-Adorateurs du monde entier,

fin rrax^tre aussi pour eux le principe de résolutions iden- 
"ües à celles qui ont été prises au congrès.-

t0^'ns*idonc, puisque les Prêtres-Adorateurs ne forment 
h)bl' fip'une même famille, la famille sacerdotale du Véné- 
„"e Pcre Eymard, qu'ils n’ont tous qu'un seul cœur et 

seule âme, nous sommes assurés que tous remercie- 
I^ieu des grâces si éclatantes qu’il a accordées àr°nt
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